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II est donne lecture des deux communications suivantes :

Un immigrant californien en Palestine :

Lavatera assurgentiflora Kellogg;

par M. A. AARONSOHN.

Dans une communication restee inedite, j'ai attire, ici meme,

(voir seance du 22 avril 1910) Inattention sur la similitude phy-

sionomique et la relation systematique existant entre la flore

de la Californie et celle du bassin oriental de la Mediterranee,

la Palestine notamment.

Deja en 1876 feu Ascherson, recevant des echantillons d'her-

bier recoltes par le Dr 0. Loew, au desert de Mohave, Californie,

fut frappe de Tanalogie existant entre la vegetation de ce desert

et celle des deserts del'Afrique duNord l
. Mais mes observations

personnelles le long* des cotes californiennes, sur les contreforts

des sierras, dans les vallees interieures de la Californie, me

permirent d'etablir un parallelisme curieux entre les formations

vegetales de ces differentes stations et celles de leur homologies

en Palestine : le maquis mediterraneen et le chaparral califor-

nien; la vegetation du mont Temelpais 2 (Californie) et celle du

Carmel (Palestine), surtout quand, appuye sur des documents

irrefutables, on reconstitue par l'esprit ce qu'etait la vegetation

du Carmel avant que l'homme l'eut devastee de fagon si

insensee.

En dehors de l'interet phytogeographique que presentait cette

similitude des flores de deux regions si eloignees, j'y trouvais

un interet agricole, c'est-a-dire d'ordre pratique immediat.

La similitude des flores des deux pays me faisait naturelle-

ment conclure, pour les planles, a des conditions de vie iden-

tiques, et j'exprimai Tespoir de voir reussir en Palestine les

especes et varietes agricoles de la Californie, de memeque je

prevoyais, en Californie, le succes des varietes culturales que

ce pays pouvait avoir interet a tirer de chez nous.

1. Voir Verhandlungen d. Botan. Ver. Brandeb. Sitzung V. 24 Nov. 1876.

2. J'ai eu la bonne fortune de l'escalader sous la conduite, avissi

aimable que savante, de M. le Prof. W. J. Osterhout, alors a Berkeley,

actuellement a Harward University (Mass.).
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Ces previsions viennent d'avoir un commencement de confir-

mation que je voudrais signaler ici. Parmi les nombreuses
graines que j'avais rapportees de mes peregrinations et que je

semai dans les pepinieres de la « Jewish Agricultural Experi-

ment Station », je vis lever quelques pieds d'une plante que je

pris de bonne heure pour une Malvacee, mais dont le nom
et Torigine exacts m'etaient inconnus. Tout ce que je savais

c'est que les graines de cette plante qui s'etaient introduites a

mon insu, avaient leve parmi des graines que j'avais recoltees

sur le littoral et les iles de la Californie.

Apres quelques avatars, et ayant triomphe d'une intense

attaque d
%

Aphis, ma plante se mit a pousser tres rapidement.

Semee le 22 mars 4 911, elle fleurissait avant d'avoir atteint une

annee et je pus alors Tidentifier. Je me trouvais en face du

Lavatera assurgentiflora Kellogg (Proceedings Calif. Acad. 1859)

Ci-joint une photographie de cette plante prise le 22 mars 1912,

c'est-a-dire une annee, exactement, apres le semis. Le metre

articule (chaque articulation = 20 centimetres) au pied de la

plante, bien visible sur la photographie, donnera une idee exacte

de la rapidite du developpement de ce Lavatera qui n'est pas

nconnu en Europe. 11 pousse bien a la Mortola ' (Italic)

La tloraison de ce Lavatera est assez prolongee, elle com-

mence, chez nous, fin fevrier et se continue jusqu'en juillet.

(M. Alwin Berger donne, comme epoque de floraison pour la

Mortola, avril-mai 2
). Les fleurs, aux petales roses veines de

rouge fonce, ont environ 5 centimetres de diametre. C'est done

un ornemental modeste mais non sans valeur 3
. Dans les envi-

rons de San Francisco (Californie) les jardiniers et maraichers

utilisent ce Lavatera pour la formation rapide de bates et abris;

aussi s'y est-il naturalise.

1. Voir Bortus mortolensis, Alwin Berger, 1912, p. 189.

2. Loc. cit.

3 - II est curieux de voir que Tun de nos insectes qui, il estvrai, vit

exclusivemeiit sur les Malvacees ; Oxycarenus hyaliwipenni* Cost, se soit

jet6 sur le Lavatera assurgenti flora, dfes la premiere ann£e de son appari-
tion. Cet insecte cause de gros dSgdts a la culture du Coton en Egypte ou
11 est connu sous le nom vulgaire anglais de « Cotton stainer ». II est

frequent en Palestine et a detruit la plupartdes graines de notre Lavatera.
Notre Station se fera d'ailleurs un plaisir de tenir a la disposition des

'attressls les graines recoltees. Ajoutonsque ce Lavatera peutse multiplier
aisement parboutures.

l
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En Palestine, en Algerie ou en Tunisie on pourrait de meme
s'en servir avantageusement pour former rapidement, en sol

peu profond, et surtout sur le littoral, une bordure de 2 metres

et plus de hauteur.

Ce succ&s du Lavatera assurgentiflora Kellogg en Palestine

me semble surtout tres interessant parce que, exception faite

pour 3-4 especes, confinees a des iles eloignees et vraiment ocea-

niques, le genre Lavatera est un genre mediterraneen. II compte

dans le bassin mediterraneen une Yinglaine d'especes, tandis

que sur le continent americain les Lavatera se font surtout

remarquer par leur absence.

On ne connait que 4 Lavatera de l'Amerique du Nord et tous

lesquatre sont confines aux iles de l'Archipel californien; aucun

n'est indigene sur le continent. Ceci rehausse linteret de la

flore de ces iles, qui diflere sensiblement de la flore continentale.

Sur 512 especes reconnues sur ces iles, 26 dont 4 Lavatera
1

sont endemiques.

Ceci nous prouve que nous nous trouvons la en face d'une

vieille flore, des survivants dune flore littoralede Tepoque plio-

cene. Pendant que cette flore s 'efface sur le continent devant les

intrus du Nord et de TEst, nous la voyons se maintenir sur les

iles.

Les Cupressus macrocarpa, Pinus radiata (P. insignis) avec

leur aire si curieusementrestreintea la baie de Monterey repre-

sented, sur le continent, des descendants en voie d'extinction

du Pliocene. On trouve, en effet, dans les roches pliocenes de la

peninsule de San-Francisco des cones fossiles du Pinus radiata.

Sur les iles, les representants pliocenes sont plus nombreux,

mais la aussi, ils se maintiennent difficilement. Le Lavatera

assurgentiflora, dont nous nous occupons ici, est du nombre.

Explication de la Planche XI.

Lavatera assurgentiflora Kell., de Palestine.

1. Voir Harshberger, Phytoc/eographic Survey of North America


